ÉPREUVE DE SCIENCES ÉCONOMIQUES ET SOCIALES - SESSION 2009

Le candidat a le choix entre deux sujets.
ÉPREUVE DU 2ème GROUPE – ENSEIGNEMENT DE SPÉCIALITÉ 

Temps de préparation : 30 minutes - Durée de l'interrogation : 20 minutes

La calculatrice personnelle n’est pas autorisée

Sujet n° 27

THÈME DU PROGRAMME : Internationalisation des échanges et mondialisation
Enseignement de spécialité: La rationalisation des activités sociales
Avertissement au candidat : on attire votre attention sur le fait que ce thème ne doit pas être confondu avec la question à traiter. Ce thème indique seulement le cadre principal d'étude. 

Questions préalables :

1) Définissez la rationalité en valeur et la rationalité en finalité selon Weber. (Document 1)

2) Illustrez les 2 types de rationalité. (Document 1)

3) Expliquez la phrase soulignée dans le document 2.
Question à traiter à l’aide de vos connaissances et des documents : 
Après avoir analysé les différentes formes de rationalité selon Weber, vous montrerez que la rationalité des entreprises ne coïncide pas nécessairement avec celle des consommateurs.
Document 1

Agit d'une manière purement rationnelle en valeur celui qui agit sans tenir compte des conséquences prévisibles de ses actes, au service de ce que, selon sa conviction, paraissent lui commander le devoir, la dignité, la beauté, les directives religieuses, la piété ou la grandeur d'une cause, quelle qu'en soit la nature. L'activité rationnelle en valeur consiste toujours (au sens de notre terminologie) en une activité conforme à des "impératifs" ou à des "exigences" dont l'agent croit qui lui sont imposés. Ce n'est que dans la mesure où l'activité humaine s'oriente d'après ce genre d'exigences que nous parlerons d'une rationalité en valeur – ce qui n'arrive jamais que dans une proportion plus ou moins grande, et le plus souvent assez réduite. […]
Agit de façon rationnelle en finalité celui qui oriente son activité d'après les fins, moyens et conséquences subsidiaires et qui confronte en même temps rationnellement les moyens et la fin, la fin et les conséquences subsidiaires et enfin les diverses fins possibles entre elles. En tout cas, celui-là n'opère ni par expression des affects (et surtout pas émotionnellement) ni par tradition. La décision entre fins et conséquences concurrentes ou antagonistes peut, de son côté, être orientée de façon rationnelle en valeur: dans ce cas l'activité n'est rationnelle en finalité qu'au plan des moyens. […]
Max Weber, Economie et société (1922), Plon, 1964
Document 2

Confrontées à l'arrivée de l'euro et à l'essor d'Internet, les firmes rivalisent d'imagination pour limiter la comparabilité des prix de leurs produits et défendre ainsi leurs marges. […] « La transparence des prix, c'est-à-dire la capacité des clients à comparer des offres équivalentes, est la pire des choses pour les entreprises », explique César Zeitouni, consultant marketing et stratégie chez Simon Kucher & Partners à Paris. […] Face à ces évolutions, les firmes ne sont pas démunies. Elles s'efforcent de rendre plus difficile la comparaison de leurs produits avec ceux de la concurrence en investissant dans l'innovation et dans la marque, en adaptant leurs produits aux différents marchés, voire aux goûts individuels, grâce aux techniques de marketing personnalisé. Elles font éclater le prix lui-même en le déclinant sous de multiples formes, abonnements, forfaits tout compris, paiement à l'usage, rabais sur volumes, prix de groupe […].

Alternatives économiques, n° 187, Page 68, (12/2000), Daniel ARONSSOHN
Ce sujet doit être impérativement rendu à l’interrogateur à la fin de l’épreuve. Ne rien inscrire sur cette feuille.









Page : 1/1
PAGE  

